
Des plantes locales bien armées pour l’avenir 
 
 
Le changement climatique modifie déjà nos jardins, parfois de façon très visible. Les 
périodes de sécheresse, les fortes chaleurs ou les orages violents deviennent plus 
fréquents, ce qui met les plantes à rude épreuve, surtout les arbres. Cela inquiète aussi 
pour la biodiversité, car plusieurs espèces dépendent de ces milieux. De plus, chaque 
plante réagit différemment, ce qui amène un défi supplémentaire.  

Certaines espèces, habituées à la chaleur et au manque d’eau, pourraient mieux s’en 
sortir avec un climat qui devient plus « méditerranéen ». Mais beaucoup d’autres risquent 
de souffrir, notamment celles qui aiment les endroits frais, humides et ombragés. Ce sont 
aujourd’hui les plus fragiles. Dans les jardins, on peut aider les plantes, par exemple en 
arrosant, mais cela ne suffit pas toujours face à des conditions extrêmes. On observe déjà 
que certaines plantes de montagne supportent de moins en moins les températures 
élevées. 

Les arbres posent un défi particulier : ils vivent longtemps et ne peuvent pas s’adapter 
rapidement. On conseille donc de planter des espèces plus résistantes à la chaleur et à 
la sécheresse. Attention toutefois à ne pas choisir n’importe quelles plantes venues 
d’ailleurs : elles ne profitent pas toujours à la faune locale. Mieux vaut privilégier des 
variétés régionales déjà adaptées, comme certains chênes provenant de zones sèches. 

Le choix des plantes est donc essentiel. Les espèces locales ont plusieurs avantages : 
elles sont robustes, s’intègrent bien à l’environnement et favorisent les insectes du coin. 
À l’inverse, certaines plantes très utilisées ne sont pas forcément adaptées et peuvent 
même poser problème. S’inspirer de paysages naturels secs et ensoleillés est souvent 
une bonne idée pour créer un jardin résistant et varié. 

Enfin, un jardin adapté au changement climatique ne dépend pas seulement des plantes. 
Sa structure compte aussi : varier les espèces, créer des zones d’ombre, ajouter des 
éléments comme des pierres, du bois mort ou un point d’eau. Tout cela aide à garder de 
la fraîcheur et à accueillir plus de vie. Bien conçu, un jardin peut ainsi mieux résister et 
devenir un refuge précieux pour la nature. 
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